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REIMS­NIMES,
attrayante clôture

VEC la venue de Nîmes, s’a­
chève, au StadeAuguste­
Délaune, la saison officielle

1962­1963. Cette saison, finale­
ment, n’aura pas été tellement
mauvaise pour le Stade deReims
quart­finaliste de la Coupe de
France, et maintenant assuré de
terminer dans les quatre pre­
miers du championnat. Ilman­

que une victoire, bien sûr. Mais
le bilan est tout de même satis­
faisant, et bien des clubs s’encontenteraient.
En ce qui concerne les joueurs,

l'actif est aussi largement béné­
ficiaire = d’ailleurs, puisqu'’au
cours de cette saison finissante
Barreau, Hiégel, Robin, Soltys,
Dubaële se sont affirmés com­

me = d'authentiques titulaires
alors qu’ils n’étaient encore ca­
talogues que comme espoirs en
août dernier. Cinq valeurs sûres
confirmées en l’espace d’une sai­
son, cela non plus ne se trouve
pas tous les ans dans tous lesclubs.
La saison 62­63 n’a donc pas été

perdue même si elle fut quelque
GRENOBLE ou LISBONNE?
BONNECHANCEA A.BATTEUX...

ONC Albert Batteux n’entraînera
plus le Stade de Reims la saisonprochaine.

C’est donc le dernier match de cham­
pionnat où le public rémois le verra
sur le banc, côtéReims.
Nous pensons qu’il est opportun à

cette occasion de présenter ici sa car­
rière d’entraîneur.Il prit l’équipe en mains après
qu’Henri Roessler, au soir de lavictoire
en finale de Coupe de France, en 1950,eût annoncé son intention de quitter
leclub.
En treize ans, il acquit avecReims

tous les titres et honneurs : quatre
participations à la Coupe d’Europe
(dont deux apparitions en finale, en
1956 et 1959).
Des titres de champions de France

en 1953, 1955, 1958, 1960, 1962, laCoupe
de France en 1958, année où leStade
de Reims réalisa le « doublé »Coupe­
Championnat, la Coupe Latine en 1953.
Jusqu'à la saison passée, Albert Bat­

teux était devenu l’entraîneur de l’Equi­
pe deFrance.
Au moment de son départ pourLis­

bonne (Portugal) ou pourGrenoble,
qui lui ont fait des offres très intéres­
santes, « Allez Reims » éprouve un ser­
rement de cœur en se remémorant les
bons souvenirs ommuns et lui sou­
haite une heureuse poursuite de sacarrière. « ALLEZ REIMS »

peu agitée, et c’est un Stade de
Reims en très bonne santé que
quittera Albert Batteux après
treize ans de bons et loyaux ser­
vices d'entraineur.
Voici donc en face des Rémois

cette équipe de Nimes qui consti­
titue l’une des meilleures for­
mations de ces dernières années.
Cette fois les Nimois deFiroud
ont joué un rôle un peu plusef­
facé qu’à l'ordinaire, mais ils
sont tout de même dans la pre­
mière moitié du tableau, et ils
en ont encore fait souffrir plus
d’un dans l’actuel championnat à
commencer par Reims qui neput
faire que match nul (0­0) avec
les Gardois, le 23 septembre àNîmes.
Avec Reims­Nimes, c’est un

match de qualité qui nous est
promis, car les bons joueurs se­
ront nombreux sur le terrain, les
Nimois, pour leur compte, nous
amenant notamment le goal in­

(&ternational Pierre Bernard, le
artiniquais Charles­Alfred qu’on

présente souvent comme le fu­
tur arrière central de l’équipe de
France, et le nouvel attaquant
international Paul Chillan dont
les débuts dans le onze tricolore
sont infiniment prometteurs.

Marcel LARDENOIS.
REIMS à 3 contre 1

Albert BATTEUX

+ BERNARD

*
N mettant les choses au mieux, Reims peut termi­e ner le championnat à la seconde place. En ima­
ginant le pire, il sera, par le jeu de quelque malé­

fice du goal average, cinquième.
Mais il est raisonnable de l’imaginer second, derrière

Monaco, tout comme il est bon de rappeler qu’il ne s’in­
clina en Coupe que devantMonaco.

On est donc tenté de penser que si cette saison fut
celle du triomphe monégasque, Reims demeura son plus
redoutable concurrent.

A l’heure où chacun établit à sa manière le bilan du
Stade de Reims, il était bon de le rappeler.

Et peut­être aussi de remettre sur un contexte plus
étendu dans le temps la saison présente à la suite desesdevancières.

Les noms des clubs champions y apparaissent et
disparaissent pour réapparaître à nouveau.

On y voit, depuis la guerre, ceux de Monaco, Nice,
St­Etienne, Lille, Bordeaux, Roubaix et même Marseille
avec celui de Reims. Mais depuis 1949 — date de leur
premier titre, il y a quinze ans — les Rémois y revien­
nentpériodiquement.

Et tout permet de croire qu’ils y reviendront encore!
Cetarticle

n'engage que son auteurLucien PERPERE



Les sept derniers matchesde
Nimes : 6 victoires, 1défaite…
Au total : 21 buts à 6 !@
Mais depuis Montpellier, nous

avons fait aussi de bonnes cho­
ses : cinq victoires, trois nuls et
16 buts à 6.@
Firoud aurait fait une inno­

vation lors d’un récentmatch
amical : après que son équipe
eût obtenu son quatrième but, il
aurait fait passer ses défenseurs
et attaque et ses ataquants endé­fense.
Les attaquants n’ont pas laissé

passer un but, mais. les dé­
fenseurs n’en ont pas marqué un
seul ! æ@
L’étonnant coup de tonnerre du

Racing contre Montpellier, en
leur ajoutant neuf buts (!) nousa rendu plus difficile la tâche
pour le challenge de lameilleureattaque,I s’agit maintenant de savoir
si contre Nimes, nous pourrons
marquer quatre buts de plus que
le Racing contre Bordeaux.
En effet : si nous parvenonsà égalité, notre meilleur classe­

ment nous donnera la victoire.
A moins que Monaco, là aussi…@
Puisque tout le monde parle

de bilan de la saison,ajoutons
ceci : nous n’avons pucompter
sur les services de Fontaine,
Piantoni… et Akesbi pendant un
long temps. Bien sûr, les autres
équipes ont aussi eu desmal­
heurs, mais imaginez notre ligne
d’avants avec ces trois joueurs en
lus ! æ@
Sedan devance Reims au clas­

sement pour une division poussée
jusqu’à la troisièmedécimale
8/1000 depoints1,470.: 1,478 contre
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4 AUX PREMIERES LOGES
Une nouvelle tour s’est instal­

lée dans les parages du Stade
municipal et, lors dumatch
Reims ­ Rennes, en nocturene, ily eut un spectateur abusé au
point de s’écrier :
— Tiens : un faisceau de pro­

jecteurs qui ne s’allume pas !
Mais au match suivant, contrele Racing, on se rendit à l’évi­

dence : il y avait une ­nouvelle
y tour, mais c’était une grue. Or,
pendant le match, quelques spec­
tateurs crurent avoir des hallu­cinations au fil du jeu, et
comme si elle voulait en suivre
les phases, la tête de la tour se
déplaçait ! \
En fait, dans la cabine, excel­

lemment placés, il y avait là,
cinq spectateurs clandestins, ap­
paremment très intéressés.
w CAUSERIES SURLES

BANCS... DUSTADE
Ce match Reims­Racing avait

attiré une bonne affluence. Une
de ces affluences comme ilnous
faudrait à chaque match pour
nous rassurer sur les perspecti­
ves du football àReims.
Ce qui prouve peut­être que de

bonnes affiches feraient demeil­
leures recettes.
En tout cas les joueurs de cet­

te affiche étaient très décontrac­
tés avant la partie,
Nous avons rarement observé

une telle interpénétration : Bat­teux côtoyait Pibarot, Heutte
était avec Vincent, Siatka avecBollini… ,
Bien sûr, cela ne dura qu’avant

le match. Pendant, il arriva que
le ton de la conversation montât.4 IL LUI FAIT L'ARTICLE.
Nous avons ainsi puentendre

la conversation de deuxanciens
Lillois : Jean Vincent et Fran­
çois Heutte. Celui­ci, qui vient
d'ouvrir à Paris une chemiserie,
disait au « chti­mi » :
— Tu sais, quand tu passe à

Paris, tu peux venir me voir au
magasin. Je te ferai des prix.Et l’autre, plaisantant, lui ré­
pondait :
— Qu'est­ce que tu vends, des

chaussures, des chapeaux ?
— Mais non. Mais ça m'ennuie de
te voir avec une chemise et une
cravate comme ça.
Tiens, regarde çà ne vaut rien.Et il faisait mine dé lui arra­

cher sa cravate.4 CONVERSATION DEDEUXCOPAINS
Ainsi lancé, Heutte lui raconte

des histoires, dont celle­ci :
— Près de mon magasin habiteun supporter rémois. Il vient

toujours me taquiner au sujet
de notre rivalité. Hier, j'ai conve­
nu avec lui que si on gagnait, il
s’engagerait à m'acheter une cra­
vate aux couleurs du Racinget
qu’il la porterait pendantune
semaine ! :
— Parce que tu comptes ga­

gner aujourd'hui ?
— Oui ! A propos, qu'est­ce

que tu joues ?
—Moi ? Je n’ai pas denu­

méro : je joue où se trouve le
ballon. Et toi, je te défends d’y
toucher. Enveloppe bien tes jam­............... ( e*0*»..................... a 01000000 00000000 0 0 D D 6 VE Ne de dede

Bar del'Éclaireur

bes si tu veux les conserveren­
tières !w DEUX SONS DECLOCHE
Une discussion s’engageapour

savoir comment Colonna avaitencaissé le but marqué parMi­lutinovic.
On se souvient de l’action

Milutinovie,  déséquilibré par
deux défenseurs, se trouve de­vant Colonna et parvient, en plei­
ne chute à pousser la balle qui
roule dans les filets.
— Et oui, s’indigne Colonna :il l’a fait avec une «manchette».
Nous trouvant quelques ins­tants avec Milutinovic nous

avons trouvé amusant deconnaî­
tre saversion.
— Moi, je tombais et la balle,je la touche avec mon… (et il

montre sa tête) et mon. (et il
montre son épaule).
w RAYMOND ESTINCREDULE
“Si, pendant la fin dumatch,
lorsque fut connue la nouvellede l'incroyable défaite deMo­
naco devant Nancy, on commen­
ça sur les gradins à imaginer que
pourrait se réaliser à nouveau
l'aventure de la saison passée
pour le titre.
Et après le match, cette ten­

dance avait gagné le vestiaire.
Mais Raymond Kopa se refu­

sait à cette hypothèse.
— La saison passée j'y croyais.

Mais cette fois­ci, c’est trop in­
vraisemblable. Ce serait croireau père Noël. j
+ COMME TOUTCHANGE.
On se souvient que notre der­

nier numéro avait été réalisé en
deux fois : une partie lors de ladate prévue par le calendrier
pour Reims­Nice, l’autre à ladate
où se déroula vraiment Reims­
Nice, c’est­à­dire. 5 moisplus
tard !
On a ainsi pu faire des com­

paraisons sur l'évolution de la
situation et noté cescuriosités.
Akesbi avec 24 buts était en

tête des buteurs devant le va­
lenciennois Masnaghetti avec 19buts.
En mai, Masnaghetti était en

tête avec 34 buts devant Akesbi…
24buts.
L'équipe prévue en décembre

comportait Wendling, Robin et
Piantoni !
Enfin, Nice, ayant entre­temps

encaissé à l’extérieur 7, 6 et 6
buts (!) avait vu son goal ave­
rage baisser au point de passer
de 1,13 à 0,87 !
w LES DEUXLUMIERESEn arrivant au stade où se
jouait à 18 h. 45 le matchReims­
St­Dizier en lever de rideau de
Reims­Nice, les spectateurs cons­tatèrent que les projecteurs
étaient déjà allumés. :
— « Ils » ne se sont pas aper­

çus qu’il faisait jour dit l’un.
— « Ils » vont claquer leurs

lampes dit l’autre.
En fait, Fernand Gadon, placi­

de comme à l’ordinaire et ciga­
rette à la bouche, nous éclaira
sur… l’éclairage.
— On s’est aperçu qu’un pro­

jecteur est mal réglé et on le
répare !.…
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Et en effet, unedemi­heure

plus tard, deux hommesdescen­
daient du pylône, travail accom­pli.
+ LES YEUX SUR LEBALLON
Reims a joué quelquesmatches

amicaux. Lors de l’un d’entre: eux, à Limoges, Kopa se trouva
eux prises avec un joueur que
Limoges essayait. Lourd, mäâis
plein d’application et inquiet parle prestige de son opposant, il
entreprit de le contrer avecéner­gie.
Soudain, Raymond amorça une

feinte d'ordinaire irrésistible. Hé­
las, le néo­limougeaud qui, tout
à? sa neutralisation ne l’avaitmê­
me pas aperçue, rentra toutbon­
nement dans le genou deKopa.
La feinte était devenue sans ob­
jet devant ce joueur àœillères.Et c’est ainsi que nous avons
failli perdre Raymond pour la
fin desaison.
+ NICE DEJAOUBLIE
Au dernier entraînementavant

le match de Lens, un petitmatch
quatre contre quatre opposaitnos joueurs à l’excepition de
Siatka et Kaelbe!l — qui devaient
aider l'après­midi à un examend’entraîneurs Colonna qui,
avec une bronchite naissante. pré­­
férait s’abstenir, Hiégel dont les
adducteurs fatigués depuis trois
semaines exigeaient un peu de
repos. Rodzik qui, avait mal au
sciatique etAkesbi.La partie allait bon train et
l'on n’imaginait pas que ses ac­teurs avaient subi l’ardeur de
Nice deux jours plus tôt.Guy
Sparza fut la victime denom­
breux arrrêts… énergiques. Etse plaignit de Vincent, aussi
plein de fougue à l'entraînement
qu’aumatch. >
+ L'AGRESSEUR PUNI P
Au retour au vestiaire, on eut

alors cette surprise de voirKopa
et… Vincent boîter, tandis que
Sparza marchait le plus natu­
rellement dumonde.
— Je me suis tordu la cheville;

ditKopa.
— Et moi, je me suis fait une

entorse, dit Vincent en écho.Et
je ne pourrai peut­être pas jouerdimanche.
— C'est ça, tu me matraqueset

c’est toi qui est blesséplaisante
Guy Sparza, qui ne manque ja­
mais le côté humoristique deschoses.
Alors, Raymond Kopa raconte

comment, en Espagne, un demi
à la solide réputation de bagar­
reur, en lui donnant un coup
de pied, se cassa la jambeen
deux endroits !
L'histoire est assez étonnante,

mais Vincent en servit aussitôt
une autre.
Jouant contre Rennes, il adres­

sa un tir au but. Le gardien Rou­
xel, pris à contre pied, s’ypritsi malencontreusement qu’il se,
démit l’épaule et se tordit le
genou !+ TRAHI PAR LUI­MEME
Jean Vincent donc, par sami­

mique et sa déclaration avait in­
quiété ses amis, pourtant habi­
tués à ses bons tours.
COCO COCO DCCIC ES

Résultats sportifs es==
85, PLACE D'ERLON,
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Mais avant de quitter le stade,il s’approcha du directeur spor­tif CamilleCottin.
— Pour dimanche, à Lens,ma

femme sera là. Comment puis­je
fairepour. ;
Ainsi, une fois encore, les

craintes s’envolaient : Madame
Vincent serait à Lens et sans
doute aussi, sonmari.

ÆEn tenue de football...
+ OU METTENT­ILS LEURS

REPAS ?
Près du terrain de jeu se te­

nait une causerie pour les élè­
ves d’un stage d’entraîneurs.
Les deux séances finirent à

peu près au mêmemoment.
On vit alors Paul Sauvage s’ap­

procher de l’autre groupe et
s'adresser à. Pierre Flamion, qui
y fait fonction d’instructeur.
—Bonjour Paul fit l’ancien ré­

mois (qui fut aussi l’entraîneur
de Sauvage à Limoges), je te re­
gardais jouer tout à l'heure et
je te reconnaissais à peine telle­
ment tu as maigri. « Ils » ne te
donnent donc pas à manger ?
—Comment çà ? Mais si, je

mange : je suis avec Rodzik le
plus gros mangeur. Et çà ne nous
rend pas pitüs gras, ni l’un, ni
l’autre !4 IL VOULAIT ETRE JEUDI
… AREIMS
Marcel Moreau aussi, avait une

question à poser à son directeursportif.
— J'espère qu'on sera àReims

jeudi prochain.
Camille Cottin consulte son ta­

bleau de matches amicaux et ré­
pond  affirmativement.
— Oui ! mais on ne sera pas

non plus en voyage, insisteMo­Teau.
—Non ! Mais pourquoi

désir d’être à Reims ?
— Parce qu’il y aura la finale

de la Coupe à la Télé. Et je ne
voudrais pas manquer çà.
Après quoi Marcel nous a pré­

cisé qu’il préféférait jouer un
match, mais il n'aurait pas aimé
être en train ou en car pendant
qu’un tel match serait donné à
la Télé. ’ ;
w TOUTS'EXPLIQUE
Cette recherche ‘de’matches

amicaux préoccupe beaucoup le
Stade, comme tous les autres
clubs d'’ailleurs.'Le prestige de
Reims, demeuré intact, facilite
les conclusions.
Ainsi, Cottin et Soltys pas­

saient en revuë cé programme
déjà sur pied, * _°
— Et si on pouvait,­au retour

d’Annecy, conclure avec Gueu­
gnon ou Chalon­sur­Saône ?
Tous déux cônvenaient que tou­te la Saône­et­Loire sportive se­

rait à ce rendez­vous et notam­
ment lesMoncelliens.
Rappelons que Blanzy­Mont­

ceau..est le.club d’où est issu
Soltys et que Camille Cottin, en­traina…
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KaderFIROUD
A vu le jour en 1919 àOran.

Il fit ses premières armes de
footballeur à Oran puispassaà Alger. Il devint profession­
nel durant la guerre, à Tou­
louse, puis fut transféré à St­
Etienne. Ensuite, il passa à
Nimes dont il devint très vitefau poste de demi, l’un des
éléments les plus en vue. Il
connut très tard les joies dela sélection. Il fut 6 fois in­
ternational A et 8 fois retenu
enB.
La carrière de Firoud qui

est marié et père de famillefut brutalement stoppée en
juillet 1954. En revenant de
Suisse où il avait assisté au
championnat du Monde de
Football, Firoud fut victime
d’un terrible accident de voi­
ture au cours duquel il eut la
jambe brisée. Après un an
de soins, boîtant encore légè­

Arement, il entama sa carrière
d’entraîineur à Nimes. Pour sa
première année, il mena son
club à la victoire enCoupeDrago.

Depuis, il l'a mené à la
seconde place du champion­
nat et la finale de laCoupe
deFrance.a

QUATRE PAS DANS SONPR
C'est sans préparation aucune

que l'équipe nimoise a dû entre­
prendre, le 30 juillet écoulé, une
longue et difficile tournée en Fin­
lande et enU.R.S.S.
En effet, les joueurs gardois

qui avaient participé en juin à la
Coupe RKappan, n'étaient partis
en vacances qu’au début juillet
et ils ne regagnèrent Nimes qu’à
la veille du départ pour Helsinki.
De plus, l'effectif nimois était

amputé de Bettache, en désaccord
avec ses dirigeants, et deCons­

rentré dutantino, non encore
Brésil où il se trouvait en vt­cances.
Pourtant, Nimes fit figure as­

sez honorable, perdant troismat­
ches très honorablement et ob­
tenant un match nul contre des
équipes déjà en pleine condition.

UN RETOUREDIFIANT
Les débuts furent extrêmement

Tout savoir sur…
IMES compte moins de cent mille habitants et le profes­N sionnalisme a de la peine à s’y implanter avec aisance.
Nimes­Olympique naquit en 19437 à la dissolution du Spor­

ting­Club de Nimes, le plus vieux club du midi de la France avec
l’Orympique de Marseille, St­Raphaël et Vergès.
SON PASSE ENCHAMPIONNAT

Dès son avènement, Nimes adhère au mouvement profes­
sionnel en 1932­33. Il y opère trois ans sans grand éclat puis
abandonne jusqu'en 1939, où il se classe 14 en Deuxième Divi­
sion. De 1945 à 1950, il prépare son accession en Nationale qu’il
atteint en gagnant le Championnat sous la férule de PierrePiba­
rot, après une saison étourdissante (25 victoires, 2 nuls, 2dé­faites).

Ses places sont successivement en Nationale : 5, 6, 5, 9, 11,13,
10, 2, 2, 2, 6, 3, ce qui est plus qu’honorable !
…ET EN COUPE DEFRANCE

Son palmarès comprend de bonnes productions en Coupe.
En 1949, il atteignait les quart de finale (battu par le Racing) ;
en 1950, demi­finaliste, battu encore par le Racing. En 195zet
1956, huitième de finaliste (éliminé par Nice et Troyes) ; en
1lyo(, quart de finaliste (élimine par Angers) ; en 1958, finaliste
(pactu par Reims) ; en 1959, huitieme de finaliste (natrtu par
Reims) ; en 1961, finaliste (battu par Sedan).
SES GRANDS INTERPRETES

Quelques joueurs connus ont émaillé ses équipes au cours de
son histoire. Citons Villaplane, Domergue, Gabrillargues, Polgé,
Timmermans, Ujlaki, Dedieu, Lafont, Firoud, Akesbi…

Sa plus brillante équipe est sans aucun doute celle de la
saison 1957­1958, c’est­à­dire : Roszak, Bettache, Venturi, Schwa­
ger, Lafont, Barlaguet, Salaber, Akespi, Skiba, Mazzouz,Rahis.
PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DA DANSSON
laborieux et bientôt, on en vint
à craindre que Nimes réussisse à
se maintenir en nationale.
À l'issue de la huitième jour­

née, Nimes était 17° et figurait
donc parmi les relégables. Maisensuite…
Plus qu’un long commentaire,

les chiffres expliquent avecélo­
quence l'extraordinaire retour
qu'ont effectué les Nimois. Le
1" novembre dernier, après leur
entte défaite à Monaco, ilsoc­
cupaient la treizième place avec
13 points alors que Reims était
seul leader avec 19points.

{près la vingt et unième jour­
née, l’équipe de Firoud était si­
xième avec 24 points alors que
Reims avait rétrogradé au neu­
vième rang avec 23 points. Au­
trement dit, les Gardois avaient
repris T points au champion deFrance.
Ces chiffres représentent un ex­

ploit de plus à l'actif d’une équi­
pe qui, depuis cinq ans, tient
le haut du pavé de la Division I.
Firoud sourit malicieusement

lorsqu'il pense aux mauvais jours
de septembre et il dit :
« On nous avait déjà enterrés;

mais venons de
qu’il va falloir
avecnous.
nous montrer

encore compter
Depuis le début de la saison,

alors que notre équipe a rapide­
ment trouvé son équilibre endé­
fense, nous avons toujours joué
avec une attaque incomplète du
fait des absences, simultanées ou
successives de Perchey, Parodi,
Rahis, Bessonnart etConstantino.
Désormais, nous sommes arrivés
au bout de nos peines».
L'ANNEE DE PAUL CHILLAN
Mais Firoud devait avoirun

immense sujet de satisfaction avec
l'épanouissement de PaulChil­lan.
Cela commença surtout àMar­

seille, où Paul Chillan joua un
rôle prépondérant dans le suc­
cès de son équipe.
Il n’y avait pas en Franceun

meilleur ailier droit que leMar­
tiniquais et il sembla doncqu’il
méritait qu’on lui donna sachan­
ce pour Espagne­France.
On sait maintenant que leMar­

tiniquais est devenu internatio­
nal cette saison, Il en est qui lui
prédisent une longue carrière.

BERNARDPierre
Né en 1932 à Baissezon. A

joué à Bordeaux et àSedan.
International. 1 m. 75, 72 kgs.
LANDILouis
Né en 1941 à Alger. A joué

au Racing. 1 m. 75, 74 kgs.
LESARRIERES

BETTACHEMustapha
Né en 1931 àCasablanca.

Marocain. Joua à Widad, à
Casa, Sélectionné duMaroc.
1 m. 74, 73kgs.
CHARLES­ALFRED Daniel
Né en 1934 àFort­de­France.

Joueur martiniquais opérant
aux amateurs du club. 1 m.77,
74kgs.
NOELAuguste
Né en 1937 à Nimes. Formé

au club. 1 m. 80, 76 kgs.
GARNIER Alain
Né en 1941. Amateur formé

au club. 1 m. 70, 68kes.
LESDEMIS

BARLAGUETPierre
Né en 1931 à Calvisson. In­

ternational B. 1 m. 66, 65 kgs.
BANDERA JeanNé en 1934 à Chambéry.
Joua à Chambéry puis chez
les cadets lyonnais. 1 m.72,
68kes.

LESAVANTS
FOURNIER Jean
Né en 1935 à Toulon. 1 m.69

72 kgs.
VAN RHYN Petrus
Né à Wassenaar (Hollande)

A joué au Stade Français età Grenoble. 1 m. 75, 68kgs.
CONSTANTINOPirès
Né en 1929 à Rio de Janeiro

(Brésil). A joué à Nimes,Mar­
seille et Lyon, avant de reve­
nir à Nimes. 1 m. 75, 68kes.
DJEBAILI Salah
Né en 1935 àKhenchela.

1 m. 77, 77kgs.
PERCHEYMichel
Né en 1934 à Deauville. A

joué au Stade Français et à
Grenoble. 1 m. 76, 70kes.
PARODI Rojas
Né en 1934 à Santa Trinidad

(Paraguay). A joué à Las Pal­
mas. 1 m. 78, 72kgs.
BESSONNARTSantiago
Né en 1933 àMontevideo
(Uruguay). A joué à Troyes,
Béziers, Bordeaux, Alès,Metz,
Lille. 1 m. 76, 80kgs.0H Loos IaWta5 441010020000
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Ils sont désormais seize qui sa­vent qu’ils ne seront pas champions.Parmi eux figure un club qui fit—à l’étonnement général d’ailleurs—assez longtemps figure de favori :Bordeaux a perdu en cinq joursdeux rencontres qui ont ruiné ses
derniers espoirs. À Bordeaux, il avaitété battu par Monaco (1­0) et àGrenoble, il vient de tomber (2­1).\ chaque occasion done par lemi­
mtmum mais la défaite à laquelleil a été le plus sensible estassuré­ment celle qu’il subit devant le lea­der.
Bien que l’on ait cotume de chif­frer les résultats : une victoire vautdeux points et un but neméritepas plus qu’un autre lorsqu’on éta­blit un goal average, il est certain

que celui qui a été concédé parBor­
deaux à Monaco demeurera long­
temps dans le souvenir desGiron­dins.
Une passe malencontreuse dugar­

dien à son arrière, interceptée parun monégasque, le sort d’unmatchet peut­être du championnatainsi
joué sur une faute de débutant, ri­
dicule et irritante…æ@

bien le compte. Encette
journée où l’inattendu sedéchaîna,les 4 premiers (Monaco, Bordeaux,
Sedan et Nîmes) ne « totalisèrent »qu’un point. quatre derniers
(Grenoble, Montpellier, Nancy et
Marseille) en obtinrent sept !
Ainsi est chiffrée la mesure d’une

invraisemblance devant laquelle on
demeure confondu.
Seule explication plausible : la

perspective du titre est moinseffi­
cace que la crainte de la secondedivision.
Et encore cette explication n’est­

elle pas suffisante : Marseille a dé­jà perdu toute chance, mêmepetite.
Quant àMonaco.
‘C’était assurément l’hypothèse la

plus invraisemblable,
C'était l’éventualité que la logi­

que refusait le plus formellement.
C’est pour cela justement que cer­

Faites
Les

lains — qui aiment les drames et
les sentent venir — l’imaginaient, la
souhaitaientpeut­être.
D’autres, confusément, la redou­

taient. Et parmi eux, des joueurs
monégasques, paradoxalement in­
quiets devant tout petit adver­saire qu’ils recevaient et dont on
leur avait déjà vendu la peau.
Après coup, comme il se produit

toujours lorsqu'on examine lespré­
ce

Faites commemoi
J'ai ehvisédes

mices d’un accident, on se souvient
d’un détail édifiant­ : Monaco avait
exigé que Nancy joùe sonprécédent
match à la date prévue pour n’avoirpas un délai de récupérationplusimportant.
On s’était alors étonné qu’il s’in­

quièta des chances de ce simodesteadversaire.
On s’en étonne moins aujourd'hui.
À la défaite monégasque, si spec­

taculaire et réveillant lesappétitsde Sedan et Reims, on associe cellede Lyon devant le StadeFrançais.Non parce que comme elle, elle
fut subie par le. même score et per­
met à un autre mal classé d’espérer
encore, mais parce que Monaco et
Lyon seront dimanche les finalistes
de la Coupe deFrance.
C’est d’ailleurs ici que certains

voient la raison du faux pasmoné­
gasque et de la mauvaise exhibition
lyonnaise dans la capitale. On pen­
serait tellement à cematch­apothéose
de Colombes qu’on en oublierait unpeu celui que l’on dispute !On
éviterait soigneusement les coupset
blessures que pourraient vous inter­
dire la participation à la grande fi­nale.
Nous, on veut bien. Mais en pous­

sant un peu les choses, on pourrait
aussi­ imaginer ‘qu’à­ Colombes, on
joue aussi les coups qui vous inter­
diraient de perdre le dimanche sui­
vant en championnat.
Et qu’ainsi, on perde l’un et l’au­tre.

We!
®Une chemisechic
@ Une cravate de bon goût=
e Un pull élégant

Pour nous, ce jeu consiste àmar­
quer des buts et à tout le moins à
tenter d’enmarquer.
Remarquons, pour tout dire, que

l’entraîneur lyonnais Jasseron avait
déclaré la veille :
« Je pense qu’il se marquera beau­

coup de buts, le score pourraitêtrepar exemple de 3 à 2 en faveurde
Lyon ».
L’ennuyeux, dans l'affaire, c’est

qu’il est surtout apparu — et pen­
dant deux heures — que Lyon tenta
plus de renforcer sa défense qued’ap­
puyer son attaque !æ@
Ainsi en arrive­t­on à accorder des

circonstances atténuantes auxmoné­
gasques qui accumulèrent les atta­
ques sinon les réelles occasions debut que l’on peut compter sur lesdoigts de lamain.
En somme, nous eûmes quatre foisun avant­goût de la réussite.
Au besoin, en fin d’un match quela fatigue rendait de plus enplus

crispant, se fÜût­on contenté d’unbutde raccroe, d’un pénalty même, qui
nous donne l’occasion de voir trem­bler les filets, libérant ainsinerfs.I nous faudra pour cela attendre
la seconde édition.@
Le mateh­phare de Colombes n'apas empêché le championnat de sepoursuivre.
Sedan, qui nourrit encore l’espoirde dépasser Monaco avait une bon­

ne occasion de se rapprocher de lui

nos

qui jetait tardivement hélas une lu­
mière éclatante à cet endroit.Seul des sept clubs en cause,
Lens n’a pas participé à cette com­
mune marche en avant, demeurantle grand battu de la journée.
Pourtant, en examinant le détail

des rencontres, il fut assurément leplus près de la réussite.
A Rouen, après un quart d'heure

de jeu, il menait par deux butsà zéro. Un quart d’heure plus tard,son avant­centre eut au bout du
pied la balle de 3 à 0 que lepoteau
renvoya !
Et à la fin du matehi, c’est Rouenqui comptait 3 buts. Lens était de­meuré sur son arrière et sur celle

victoire seulement entrevue et quilui manque pour assurer son sau­vetage.@
DOUZEMAI

En deux heures de matches. Lyon­
nais et Monégasques n’ont puobte­
nir le moindre but. Comme le débat
avait lieu à Colombes et qu’il cons­tituait la grande fête annuelle du
Football, on peut redouter que des

cruassistergens aient — ici ou
devant leur poste de télévision —àune synthèse, une démonstration
peut­être du football français.

en l’emportant sur Rennes. dont les
dernières sorties faisaient apparaître
une nette lassitude.
fin d’une saison parsemée d'efforts
à fait des coupes sombres dans leur
effectif. Les jeunes n’ont pas su as­
surer ce succès qui eût — unpeu
— relancé le championnat.
En sorte que si sur le terrain de

Colombes, Monaco, présent, n’a pas
pu marquer un but, sur celui de Se­
dan, Monaco, absent, a marqué unpoint.
Et bien, à Marseille ça flambe !

Cinq points dans les trois derniers
matches !
Ce bouquet final, pourtant sonnefaux. comme celui que n'’avrait

précédé aucun feu d’artifice.Il laissera aux Marseillais le re­
gret de n’avoir pas vu ce rendement
atteint plus tôt.
Et d’ailleurs, il n’arrive plus à

émouvoir ce public pourtant si fa­
cile à enflammer : il ne vient plus
personne ou presque au stade
L’indifférence, c’est pire que la

colère : c’est le signe que le ressort
est définitivement cassé. Et en l’oc­
curence, c’est bien dommage et bientriste.

DIX­NEUF MAI
Il nous faut maintenant que les

lauriers vont être distribués, faire
objectivement les comptes :Monaco
mérite sans conteste son titre etMEU

lk.BOITEL
nous ne croyons pas qu’il soit un
seul de ses rivaux pour lecontester,
même Sedan qui parut unmoment
avoir les atouts enmains,
Nous dirons mème que Monaco eutla coquetterie de rechercher la’ma­

nière de toujours tenter de faire le
spectacle et d’y réussir souvent.
Son dernier succès, devant Angersà d’ailleurs confirmé cette louable

habitude : Monaco eut pu à deux­
zéro, fermer le jeu pour mieux con­
server le résultat qui faisait de luiun champion. Il a continué à atta­quer.@
Pour avoir souligné récemment queles finalistes de la Coupe étaient

souvent malheureux lors dumatch
précédant celui qui les oppose àCo­
lombes, nous nous faisons aujour­
d’hui un devoir de signaler queMo­
naco et Lyon ont marqué cinqbutsà Angers et à Nice !
Cette efficacité n’étonne pas de

Monaco. Il n’en est pas demême
pour Lyon qui avait à Nice une tâ­
che difficile et dont l'attaque n’estpas le fort.
Certains, qui ont sur le cœur ce

mauvais souvenir d’une finalededeux heures sans voir marquer un
but estiment que c’est là unheureux
présage el se prennent à espérer.Attendons…@
Ces deux vedettes de la Coupe de

France venaient de s'inscrire sur le
carnet de rendez­vous de Nancy,que
l’on croyait déjà voué à la reléga­tion.
Nancy traînait en effet avec rési­

gnation sa croix de Lorraine sur
tous les terrains de France et l’on
craignait pour lui le pire lorsque
l’un après l’autre, il abattit cesdeux
candidats à la gloire !
Aussitôt, l’éclairage changea le

club qui avait mis à mal ces deux
géants pourrait bien battre aussi ses
deux derniers adversaires et sauver
ainsi sa tête, in extrémis !
Lens et le Stade, qui secroyaient

à l’abri, entrèrent en transes !Mais
Nancy avait épuisé ses ultimes res­
sources dans son double exploit.
Toulouse le ramena à la raison et
le coup de théâtre envisagé fut ra­mené à la mesure d’une simplealerte.
Nous attendions. comme vous,

beaucoup de cette réunion pour la
réorganisation du Football Français.
En fait, on y a surtout claquéla

porte. Qui ? Mais assurément ceuxqui pensaient que l’on allait tout
chambarder et créer une divisionunique.
Mais qui encore ? Et bien, consul­

tez la liste des treizemécontentsil s’y trouve dix clubs de seconde
division et trois clubs depremière.
Les dix de Division II parceque

la formule adoptée les y laisse.
Les trois de Division I parce que

deux d’entre eux veulent laquitter.
Le dernier des treize est Lens.À

l’intention de ceux qui pourraient
s’étonner de l'avoir vu opter pour
la division unique, signalons que le
vote est intervenu avant que leur
place en Division I soit assurée.HBLESPETITE

\
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A vérité de Firoud n’estL point dans l’analyse maisdans le commandement.
Sur la touche comme auvestiai­
re, sombre, bougon ou transfi­
guré, exultant ou jetant l’ana­
thème, commandant, souvent
pour le seul bonheur de se dé­
comprimer, de se défouler, mais
partout présent, incarné, discuté,
redouté et aimé en tous ses
hommes, il est un des plus
grands capitaines de la touche
comme il fut un des plus fa­
meux capitaines des camps.
Là où finit souvent le travail

de ses collègues, commence ce­
lui de Kader Firoud, le corsaire,
le baroudeur. Peud’entraîneurs
ont été capables comme lui de
gagner un match, et même une
série, sur sa seule présence. Non
pas sur l’analyse d’un coup (mê­
me s’il vous explique abondam­
ment les raisons qui en ontdé­
cidé), mais parce qu’aumoment
décisif, il a, par sonmagnétis­
me personnel, fait le passage, for­
cé le sort contraire.
Son plus grand souvenir àNi­

mes je ne le trouve pas pour­
tant dans sa seconde carrière, où
il a réalisé des miracles. Il s’agit
d’un souvenir de joueur. ALyon
en 1950, contre Sochaux, son
club est mené 2­0 puis 3­1.Alors
Kader se porte devant, joue dans
toutes les batailles, sabre etcra­
vache, arrache l’égalisation à
trois partout et dans la prolon­
gation fait le ­hat­trick et la
décision d’un match perduune
heure avant, match joué rappe­
lons­le dans les pires conditions
et à la fin duquel il rayonna dans
le soleil de sonAusterlitz.

Roger CHABAUD.
w LE PLUS JEUNE

« 10.000 » ?
MM. Petit et Leblanc, anima­

teurs de la section d’Allez Reims
« Club des 10.000 », nous ontprié
d’insérer la lettre que voici
« Je rentre à l'instant deCham­

pagne où j'ai eu la grande joie
d'assister au matchReims­Ren­nes.
J'avais vu deux jours plus tôtFrance­Brésil..).
Veuillez établir deux cartes« des 10.000 », l’une pourmoi,

l’autre pour mon fils AlainViar­
dot, à Agen (Lot­et­Garonne). Il
est âgé de. 29 mois et tapedans
la balle en disant « Allez Pian­
toni » « avé l’ascent ».

TEL EST “KADER”VJUU

FIiROUL“æ deu.

Au matchaller
Fin septembre, à Nimes, nous

aurions fort bien pu l'emporter
en première mi­temps où nous
avons vainement dominé.
Mais la plus belle occasion de

ramener les deux pointsnous
fut refusée après la pause par
M. Lacoste, annulant un but qui
nous est apparu très valable.
Après, bien sûr, Nimes a eu

aussi en fin de rencontre une bel­
le occasion, mais nous avions
été plus constants dans notrepression.
En définitive, les défenses

l’emportèrent sur les attaques et
le score demeurait vierge.
Les équipes
Nimes. — Bernard ; Bettache ;

Charles Alfred ; Noël ; Barla­
guet, Bandéra, Chillan, Constan­
tinr ; Parodi ; Djebaili ; Rahis.
Reims. — Colonna ;Wendling;

Kaelbel ; Rodzik ; Siatka ;Mo­
reau ; Kopa ; ;Dubaële ; Akesbi !
Vincent ; Sauvage.

shalitout che; (HETLAOND*

LA SAISON PROCHAINE
N sait que pour le Stade de Reims, la saison pro­O chaine sera « de transition ».
Ce mot a été parfois mal compris. Il ne signifie

pas que le club champenois allait pour autant abandonner
le devant de la scène. Il entend participer aux mêmesba­
tailles, défendre ses chances, viser les mêmes objectifs,
soigner son prestige, rechercher la qualité.En un mot, demeurer Reims.

Nous dirons même que dans le ton des propos, nous
avons décelé une volonté de réussir et comme une rage
de triompher, de repartir vers de nouveaux lauriers, très
édifiantes et réconfortantes à la fois.

Les moyens, l’effectif, le style peut­être vont changer,
mais la qualité et l'ambition demeurent.

Pour s’harmoniser à ce renouveau et à ces tendances,
« Allez Reims » va lui aussi faire peau neuve.

Pendant cette inter­saison, il va étudier une nouvelle
formule qui nous rendra en août prochain un journal à
l’aspect plus jeune, aux chroniques plus dynamiques, à la
présentation modernisée, au ton plus ferme.

Avec l’aide efficace et fidèle de nos annonceurs et
amis, nous lui ferons atteindre le double but quenous
lui avons fixé :

Défendre et aider le Stade deReims.
Plaire à nos lecteurs et les intéresser.

COMMUNIQUE DU CLUB DES 10.000
*"ACTIVITE déployée par les animateurs de la section « Allez
Reims » du « Club des 10.000 » ne s’est pas ralentie ces dernières
semaines, De nouvelles circulaires ont été adressées aux amis de

notre cher Stade, ainsi qu'aux producteurs et négociants du Champagne.
Une première liste d’adhérents à paru dans « Allez Reims » à la

suite de la première remise de un million (anciens francs) le 8 avril
par Marcel Leblane à Maître Morel. Vice­Président du Stade de Reims.

Un deuxième versement de la même somme a été fait par René
Petite au Président Germain le 30 avril. Ci­dessous également une deu­
xième listed’adhérents.De encouragements parviennent encore, el nous
demandons à tous ceux qui le peuvent, de venir grossir les rangsdu
« Club des 10.000 », qui apportera au Président Henri Germais et àson
Comité Directeur un appui financier non négligeable, et surtout un
ensemble réconfortant et fidèle au Stade deReims.

Alimentation Bourreterre, à Reims ; Au Lingot d'Or, à Reims ;à Mézières (Ardennes).
Brasserie « Les Fontaines », Porte St­Cloud, à Paris (16) ; Bloch René, au Perreux

(Seine) :; Bolognini (Journal l'Union), à Reims ; Bourasset Henri, à Reims ; B.N.C.1,
(Agence de Reims) ; Bilet Jean, à St­Martin­d'Ablois (Marne).

Clignet Alain, à Reims ; Cirelli Laurent, à Bar­sur­Seine (Aube) :
à Montey­St­Pierre (Ardennes) ; Carré Serge, à Dizy­le­Gros (Aisne) ; Carré Gérard,
à Morgny­en­Thiérache ; Chatelain Pierre, à Reims ; Celerier Guy, à Paris (18)
Choain Charles, à Pouilly­sur­Serre (Aisne) ; Cuisinier Gaston, à Antony (Seine) ; Culot
Bernard, à Châlons­sur­Vesle (Marne) ; Cartonneries Nouvelles de Champagne, à Reims;
Champagne Montaudon, à Reims ; Collard Julien, à Boursonne (Oise) ; Coruble Lucien,à Reims ; Carret Clément, à Annecy ; Champagne Vve Laurent­Perrier, à Tours­sur­
Marne ; Champagne Canard­Duchêne, à Ludes ; Champagne Adrien Fagot, à Rilly­
la­Montagne ; Champagne Roger Guy, àReims.

Deprez Roger, à Paris ; Dermy Roger, à Paris ; Deloup, à Boulogne­Billancourt
(Seine) ; Dussaussois Charles, à Port­à­Binson ; Desprez et Cie, à Reims ; Derocqui­
£ny Jean, à Dercy (Aisne) ; Demier Gérard, à Paris (20).

Ferrari Lucien, àLaon.
Gabillet Michel, àNancyCrécy­sur­Serre.
Hostellerie « La Chaumière », à Reims :
Jacquet Bernard, à Noisy­le­Sec (Seine).
Kaminski Georges, àParis.
Lestruhaut, à Anvers­sur­Oise (S.­et­0.) :

Marcilly­le­Hayer (Aube) :
André, àParis.

Mathieu René, à Marle­sur­Serre (Aisne) ; Mandrillon René, à Paris ; Melat Albert,
à Cramant (Marne) ; Moulin, à Paris ; Matéo François, à Reims ; Martin Yves, à
Dormans (Marne) ; Margaine Bernard, à Villers­Marmery (Marne) ; Mazuet Robert, à
Isles­sur­Suippes (Marne) ; Monmarthe Léon, à Ludes.

Princé, à Reims ; Placet Maurice, à Reims ; Pelle Jean (Docteur),à
Pellevillain Daniel, à Asnières (Seine) ; Pierront René,
Pernod (Maison), à Montreuil­sous­Bois (Seine).

Rollinat Armand, à Noisy­le­Sec ; Rogé Jacques, à Reims.
Section des Romains (Café le Chiquito), à Reims.
Viardot Pierre, à Agen (Lot­et­Garonne) ; Viardot Alain (29 mois, même adresse) ;

Vast Léon, à Pas'y­Grigny (Marne) ; Vast Bernard, à Vandières­sous­Chatillon (Marne).
Crédit Lyonnais Reims : 5adhésions

nouveaux nous

Avignon Robert,

Collard Georges.

(M.­et­M.) : Guénard Jacques, à Pargny­les­Bois, par
Horst (Mme Madeleine), à Paris.
Le Leyzour, à Reims ; Lallia (Mme), à

Le Calve Jean, à Gif­sur­Yvette (Seine­et­Oise) ; Ladeuil

Reims ;à Crécy­sur­Serre (Aisne) ;

HANNAH NANNNNNNNLE

Fournitures Générales
= CAOUTCHOUC
ÉPLASTIQUES

az
74, Place d'Erlon, 74=

= REIMS ­ Téléph. 47­58­075aW0uWWtt


